
continuez de vous taire, ô Dieu patient, et les impies disent que
vous êtes mort ! Mais le jour approche où le fils de l'homme vien-
dra sur- les nuées, environné de terreur et de majesté. Alors vous
répondrez à l'insolente question de vos bourreaux, vous devinereZ
ceux qui vous ont frappé. Pas de nuit si ténébreuse, pas de voile
si épais-qui les dérobe à la foudroyante lumière de votre regard.

Doux Seigneur Jésus, frappez donc à votre tour, mais frappez
descoups d'infinie miséricorde, pour n'étre pas réduit à frapper au
dernier jour dans. la. rigueur de votre infinie justice.

Ainsi-soit-il.
LE DÉSESPOIr DE JUDAS

"...Les princes des prêtrés avaient suborné un grand nombre
de faux témoins pour déposer contre Jésus. mais personne ne s'é-
tait présenté pour le soutenir. On l'avait condamné, et nulle
voix ne s'était élevée contre cette criante iniquité. Pierre était là
pourtant ; mais au lieu de prendre sa défense il lavait renié par
trois fois, tremblant devant une femme.. Jean, le disciple de
l'amour, était là aussi; mais tout entier à sa douleur il n'avait
plus de force que pour pleurer ! Cependant il fallait que l'injus-
tice fut publiquement flétrie ; il fallait que linnocence du céleste
accusé fut hautement proclamée devant ce tribunal qui l'accusait
de blasphème, devant cette fople qui le traînait dans la fange.!
Qui donc remplira cette courageuse mission ? Qui osera se cons-
tituer le défenseur, l'avocat d'un abandonné ?... Ce sera Judas, le
traître! ! ! Par un secret jugement de Dieu, c'est le même qui a
vendu son Sauveur qui confessera ses adorables perfections.-
" J'ai péché en livrant le sang du juste..."

" Eh ! que nous importe à nous ? " lui répondent les, juges,
"que tu sois coupable o.u non de nous l'avoir livré, c'est ton
affaire."

Alors, furieux, plein de rage -contre lui-même et contre les
hommes pervers qui Pabandonnent et le méprisent après avoir
pactisé avec lui, le traître jette à leurs pieds Pargent d'iniquité qui
lui brûle les mains, se munit d'une corde et va se pendre. " Nou-
" veau crime ajouté à ses autres crimes et le plus grand de tous,
"remarque saint Léon, car vous pouviez, ô Jésus, lui pardonner
"sa trahison ; mais son désespoir désarme votre.bonté !"

LÀ cONDAMNATION

"... Pilate reconnaissant Pinnocence du divin accusé voulait
l'arracher à la mort ; mais la crainte de déplaire à l'empereur le
conduisit à 'prendre un de ces moyens termes dictés par la fai-
blesse. Il se fit apporter de l'eau et se lavant les mains devant le
peuple: Je suis innocent, dit-il, du sang de cet homme, vous en
repondrez "

" Le peuple, ameuté par les ennemis de Jésus, rugit ce mot
épouvantable:

" Que son sang retombe sur nous et sur nos enfants !
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